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présence d’un Insecte normalement troglophile et son adaptation parfaite 
à un milieu en apparence assez dissemblable de son milieu habituel peut 
surprendre quelque peu. Il est certain que, si l'on recherche dans l'obscu- 
rité un facteur capital dans la vie des Insectes troglophiles, les serres de 
Darmstadt et de Lille ne présentent pas, bien au contraire, des conditions 
plus favorables que la première cave venue dans une maison voisine. 
Mais si l’on considère la constance de la température et l'état hygromé- 
trique élevé de l'atmosphère, on constate que les serres remplissent admi- 
rablement ces conditions spéciales et il devient tout naturel d'admettre 
que les Diestrammena se soient si bien accoutumées à des conditions 
d'existence rappelant de st près leur milieu naturel ©. 

Toutes les observations récentes semblent d’ailleurs concourir à relé- 
puer le facteur «obscurité» au deuxième plan dans léthologie des ani- 
maux cavernicoles, et l'adaptation des Diestrammena dans les serres me 
semble apporter un nouvel appui à cette manière de voir. 


Sur Eux VESPIDES DE JAVA, 


par M. R. pu Buysson, CGornesPonpanr pu Muséum. 


Pendant son dernier séjour à Java, M. Ed. Jacobson a eu l'amabilité de 
réunir à mon intention un matériel précieux concernant les Ischnogasters. 
Il a même relevé durant plusieurs années une étude assez complète des 
mœurs de ces petites Guêpes. Ce travail sera publié dans ma prochaine 
monographie de ce genre. Aujourd'hui, je donnerai seulement la descrip- 
tion d'une espèce qui était inconnue, et la synonymie de denx autres ré- 
sultant des dernières récoltes de M. Jacobson. Les Insectes et leurs nidifi- 
cations sont conservés au Muséum de Paris. 


Ischnogaster Jacobsoni nov. sp. 


Gorps de petite taille, noir, très modérément orné de jaune sur les 
mandibules, les tibias et les artienlations des pattes, sur les bords anté- 
rieur et postérieur du pronotum, le disque des mésopleures, l'écusson, le 


® A ce sujet, rappelons un passage du mémoire de M. Wünn qui, après une 
inondation de son terrarium, à fa suite d'un orage, fut très étonné de constater 
que ses pensionnaires se trouvaient fort pen incommodées dans leur cage à demi 
snbmergée : +...das überfeuchte Erdreich, wenn es den Tieren auch nicht gerade 


angenehm war, für Sie doch keine Hinderungsgrund hildete, in der Dunkelheit 
den Holzblock zu verlassen. » 
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postéeusson, le segment médiaire, sur les côtés du pétiole de l'abdomen 
el sur quelques-uns des segments abdominaux. Antennes courtes, épaisses, 
noir brun, le fouet roux jaunâtre eu dessous; mandibules courtes; clypéus 
court, l’extrémité finement aiguë, carénée, le milieu du disque élevé et 
portant une épine droite, en forme de lame de couteau; toute la face re- 
couverte de poils fins, couchés, argeutés; le front muni en son milieu de 
deux petits fragments de carène longitudinale, se suivant; ponctuation du 
vertex fine, peu profonde, serrée. subréticulée; les côtés de la tête. der- 
vière les yeux et près de la bouche, couverts d'un fin duvet soyeux, 
argenté. Mésonotum à ponctuation fine, très serrée, subruguleuse trans- 
versalement; écusson sans carène, à ponctuation plus grosse, espacée; les 
côtés du segment médiaire densément pubescents. Ailes légèrement en- 
fumées, à reflets irisés très accentués ; bord postérieur des ailes inférieures 
muni d’une frange de poils très modérément longs. Abdomen ayant le 
pétiole très long, très grêle, presque droit; 2° tergite longuement pétiolé. 
g Longueur, 12 millimètres. 

Cette espèce, qui est dédiée à M. Ed. Jacobson, se distingue de toutes 
les autres par l'épine du elypéus, les petites carènes du front et la pelite 
frange du bord postérieur des ailes inférieures. Elle appartient au groupe 
de TI. Mellyi Sauss. i 


Java : Noesa Kambangan, mars 1911. 


[SCHNOGASTER srrraruzus Buyss. 


M. E. Jacobson a découvert, également à Noesa Kambangan, la nidifi- 
cation de lZ. striatulus Buyss., en mars 1911. Il a pu capturer ainsi les 
deux sexes. Le mâle est l'insecte que j'ai décrit sous le nom d’J. foveatus 
(Notes frow the Leyden Museum, XXIX, p. 80, 1907), si remarquable 
par la grande fovéole feutrée qui occupe la base du 2° tergite abdominal. 

La nidification est fort curieuse. Les cellules rappellent celles con- 
struites par lT. Serrei Buvss., mais elles sont très rapprochées et dispo- 
sées en spirale. Il est en outre aménagé, à l'intérieur, une galerie qui 
monte elle-même en spirale et permet ainsi aux Gnêpes de donner de la 
nourriture aux larves depuis l'extrémité inférieure du nid jusque dans 
les cellules supérieures. Par cette même galerie, les jeunes qui viennent 
d'éclore peuvent s'échapper sans perforer les cellules. 





